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Congrès fédéral du FDP à Hanovre  
 

 Réunis ce week-end en congrès fédéral à Hanovre, les délégués du FDP ont réélu à la 
présidence du parti M. Guido Westerwelle qui, avec 95,8 % des suffrages, réalise son meilleur 
score depuis son élection en 2001. Dans la perspective des élections de septembre au 
Bundestag, le parti libéral a également donné le coup d’envoi de la campagne électorale et 
arrêté les grandes lignes de son programme centré sur l’allègement de la pression fiscale, 
notamment pour les classes moyennes et les entreprises. Le principe d’une réforme importante 
de la fiscalité a ainsi été entériné, prévoyant une simplification des barèmes d’imposition sur 
le revenu, le relèvement à 8000 euros de l’abattement fiscal et une suppression de la taxe 
professionnelle.  
 Les commentateurs se montrent plutôt critiques à l’encontre des promesses fiscales du 
président du FDP, Die Welt faisant à ce sujet remarquer que « ce sont aujourd’hui les 
mécontents de la classe moyenne qui constituent sa cible privilégiée ». De nombreux 
quotidiens reprochent à M. Westerwelle de ne pas avoir « abattu ses cartes » en indiquant 
clairement sa préférence en matière de coalition.  
 Selon un sondage publié cette semaine dans l’hebdomadaire Stern, les libéraux sont 
crédités de 14% d’intentions de vote et réuniraient avec la CDU (36%) 50% des suffrages. 
 

60ème anniversaire de la République fédérale d’Allemagne 
 

A l’occasion du 60ème anniversaire de l’adoption de la Loi fondamentale, le quotidien 
populaire Bild publie une tribune de la chancelière où elle rend hommage à l’ancien 
chancelier Ludwig Erhard, « père de l’économie sociale de marché qui imprègne tant notre 
pays aujourd’hui réunifié » et dont « l’action courageuse et déterminée » a « appris à tous que 
la liberté et la responsabilité personnelles étaient la clef du succès et de la confiance en soi ». 
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Quel avenir pour Opel ? 
 

Le « sommet » à la chancellerie réunissant les ministres fédéraux et les ministres-
présidents sur Opel ce vendredi constitue, selon la Süddeutsche Zeitung, le signe que « la 
situation est devenue plus sérieuse et que le combat pour Opel n’est pas seulement celui pour 
la sauvegarde de milliers d’emplois mais aussi une bataille électorale ». Le plan, qui devrait 
obliger l’Etat à allouer une « garantie de plus d’un milliard d’euros » est « risqué au plus haut 
point » selon le quotidien de Munich car si Opel, avec ou sans nouveaux investisseurs, devait 
faire faillite, « l’argent des contribuables serait en tout ou en partie perdu ».  

A l’instar de la Berliner Zeitung qui titre « c’est la chance de Magna », la Süddeutsche 
Zeitung croit savoir que « la préférence des cercles gouvernementaux va clairement à 
Magna », un équipementier canadien. Dans un entretien à la radio allemande vendredi matin, 
le ministre-président de Hesse, M. Roland Koch (CDU), a lui-même affirmé que ses faveurs 
se portaient également sur ce repreneur, au détriment de Fiat. 
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Rencontre entre MM. Netanyahu et Obama à la Maison-Blanche 
 

Commentant la visite du premier ministre israélien à Washington lundi 18 mai, les 
journaux estiment qu’un « fossé » s’est fait jour entre des « positions israéliennes et 
américaines diamétralement opposées » (Financial Times Deutschland). Pour la presse, « la 
partie ne va pas être aisée » pour le président américain. De l’avis de la FAZ, Benjamin 
Netanyahu apparaît comme le « partenaire le plus incommode pour un Barack Obama qui 
cherche à gagner la sympathie des Arabes ». Qualifiant la visite du Premier ministre israélien 
de « désastreuse » en matière de politique étrangère, la Süddeutsche Zeitung se demande 
« jusqu’où ira la patience de Barack Obama à l’égard de l’actuel gouvernement à Tel Aviv »./. 


